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Les deux sorcières

Deux sorcières en colère

Se battaient pour un balai.

C'est le mien, dit la 

première,

Je le reconnais !

Pas du tout, répondit l'autre,

Ce balai n'est pas le vôtre,

C'est mon balai préféré.

Il est en poils de sanglier,

Et je tiens à le garder !

Le balai en eut assez,

Alors soudain il s'envola,

Et les deux sorcières

Restèrent

Plantées là !

Corinne Albaut
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Pour devenir une sorcière

A l’école des sorcières

On apprend les mauvaises manières

D’abord ne jamais dire pardon

Etre méchant et polisson

S’amuser de la peur des gens

Puis détester tous les enfants

A l’école des sorcières

On joue dehors dans les cimetières

D’abord à saute-crapaud

Ou bien au jeu des gros mots

Puis on s’habille de noir

Et l’on ne sort que le soir

A l’école des sorcières

On retient des formules entières

D’abord des mots très rigolos

Comme "chilbernique" et "carlingot"

Puis de vraies formules magiques

Et là il faut que l’on s’applique.

Jacqueline Moreau
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Points de chute

Voyons, se dit la sorcière

En descendant vers la terre,

Si j’atterris sur un clocher,

Je vais me piquer les pieds.

Si j’atterris dans un trou,

Je vais me casser le cou.

Si j’atterris dans la rivière,

Je vais mouiller mon derrière.

Je crois, se dit la sorcière,

Qu’il vaut mieux rester en l’air !

Corinne Albaut
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La soupe de la sorcière

Dans son chaudron la sorcière

Avait mis quatre vipères,

Quatre crapauds pustuleux,

Quatre poils de barbe-bleue,

Quatre rats, quatre souris,

Quatre cruches d’eau croupies.

Pour donner un peu de goût

Elle ajouta quatre clous.

Sur le feu pendant quatre heures

Ça chauffait dans la vapeur.

Elle tourne sa tambouille

Et touille et touille et ratatouille.

Quand on put passer à table

Hélas c’était immangeable.

La sorcière par malheur

Avait oublié le beurre.

Jacques Charpentreau
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Délices d’Halloween

La sorcière Augustine

Prépare pour Halloween

Une pâte à bonbons

Dans son grand chaudron.

Elle y met des aubergines,

Du poivre, des cornichons,

Quatre mandarines,

Trois beaux potirons,

Des fleurs d’aubépine

Et deux limaçons.

Les cousines de la sorcière

Augustine

Adorent les bonbons ratatouille

A la sauce citrouille !

Françoise Bobe
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Nez crochu, chapeau pointu

Nez crochu, chapeau pointu,

Un long menton en galoche,

Chat moustachu, crapaud dodu,

Vipère glissant de sa poche,

Yeux vitreux sur son grimoire

Tout écrit à l’encre noire,

La sorcière, dans son repaire,

Vient de sortir sa soupière.

Vingt grammes de bave d’araignée,

Six vers de terre ébouillantés,

Rat velu, poireau fourchu,

Un gros scorpion bien joufflu,

Deux ou trois poils de limace,

Un peu de caca de bécasse.

Attendez, c’est pas fini !

Ajoutez du pain moisi.

Tous les ingrédients sont là ?

Alors : Abracadabra !

Pascal Genneret
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C’est Halloween

Gentil squelette,

Viens faire la fête !

Monstre bizarre,

Sors de l’armoire !

Petite citrouille,

N’aie pas la trouille !

Affreux vampire,

Tu nous fais rire !

Charmante sorcière,

Range ta soupière !

Joli fantôme,

Taquine les gnomes !

C’est Halloween

Pour les coquines,

Les diablotins,

Tous les copains !

Pascal Genneret
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Drôles de monstres

Il y a dans ma maison

Un drôle de dragon

Il y a dans mon placard

Un drôle de chat noir

Il y a dans le grenier

Un drôle de sorcier

Il y a dans le cagibi

Une drôle de chauve-souris

Et dans le canapé

Ma drôle de mémé

Régis Pontfort
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Les monstres bizarres

Caché sous le fauteuil

Un fantôme à un œil

Tout au fond du tiroir

Un dragon rouge et noir

Tapi dans le bahut

Un loup-garou poilu

Et sous le tabouret

Une sorcière à balai !

Corinne Albaut
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Origine d’Halloween

Autrefois, ce fut une fête religieuse,

La veille avant la Toussaint,

Une fête celte heureuse

En l’honneur du Samhain.

Mais aussi de Pomona,

Déesse des arbres et des fruits,

De ces Déités noir et orange se combinera

Les idées de moisson et de mort réunies.

Cette habitude de se déguiser,

Comme les Celtes en cette soirée,

Qui autour d’un feu allumé

Dansaient pour effrayer

Démons, fantômes et sorcières endiablées.

Aujourd’hui Halloween est essentiellement

La fête des enfants,

Qui avec leur déguisement,

Effrayeront gentiment,

Les habitant des maisons,

Garnies de potirons,

Qui refuseront,

De donner des bonbons !

Jessie Fleurot
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Jack O’ Lantern

Une légende celte raconte,

Qu’un nommé Jack plein de honte,

Parce qu’il avait été trop avare,

Après sa mort, un soir,

Ne monta pas au ciel

Et ne put faire appel,

L’enfer lui fut aussi interdit,

Car au diable il fit mauvaises plaisanteries.

Afin d’éclairer son chemin,

Jack réussit néanmoins,

A convaincre le diable mécontent,

De lui donner un morceau de charbon ardent.

Il le plaça dans un navet,

Seule nourriture qu’il lui restait.

Condamné à errer,

Autour de la Terre avec sa lanterne,

Il fut nommé :

Jack O’ Lantern !

Jessie Fleurot
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Dragounette

Dragounette aime faire des blagounettes

Raconter des sornettes

Jamais elle ne s’arrête

Dragounette lisse sa jolie crête

Elle se trouve mignonnette

Mais elle effraie les chouettes

Pour faire pousser la corne

De Viviane sa licorne

Elle lui donne du pop-corn

Et lui joue du cromorne

Dragounette aime faire des pirouettes

Des bonds des galipettes

Déclencher des tempêtes

Dragounette fait danser les rainettes

En jouant de l’épinette

Perchée sur l’échauguette

Elle tire à l’arbalète

Mais saperlipopette

Elle atteint les girouettes

Et donc Papa rouspète

Dragounette aime lire dans sa chambrette

Lancelot et la charrette

Elle n’en perd pas une miette

Dragounette aime se faire des couettes

Avec sa Mamounette

Elles ont les mêmes chaussettes

Sur leur blanche goélette

Elles sont vraiment coquettes

Elles font chanter les mouettes

Au son de leurs clochettes

Pascal Genneret
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L’épouvantable épouvantail

Je n’suis pas un épouvantable épouvantail !

J’accueille les oiseaux sympas, de toutes tailles,

Sédentaires, migrateurs, silencieux ou qui piaillent.

Ils me grattent, me chatouillent en jouant dans ma paille.

Les plis de mes tissus hébergent les cocons,

Les larves, les insectes qui nichent à foison.

J’adore être bercé par le son des abeilles

Qui bourdonnent en dansant tout près de mes oreilles.

J’abrite les oisillons qui grandissent et gazouillent

Mais quand l’automne arrive, je rêve de vadrouilles.

Seul parmi les potirons, je pleure et m’ennuie

Quand une vision dissipe ma mélancolie.

Au loin, sortie des brumes, je distingue une jeune fille

Accompagnée d’un lion et d’un bucheron qui brille !

À l’idée qu’ils viennent pour moi, mes yeux s’écarquillent,

Mes bras frétillent, mon cœur pétille, mon pied sautille…

Pascal Genneret
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